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OR ET MENSONGE

Cctie guerre-ci est non seulement la guerre de l’Or; c’est aussi la 
guerre du Mensonge. Cette association est toute naturelle. Le démon de 
l’or est, plus que tout autre, le Père du Mensonge. Le règne de l’or, île 
triomphe de l’or, les conquêtes de l’or sont avant tout les fruits du men­
songe. 'La plupart des opérations de haute banque se font à l’aide du 
mensonge; les plus beaux coups de bourse se font à coups de fausses 
nouvelles. C’est pour cela que tous les agioteurs finissent par se ruiner: 
farine du diable retourne en son. Par malheur leur ruine entraîne celle 
d’une foule d’innocents, victimes de leurs rapines et de leurs impostures.

Cette guerre, sa préparation, sa poursuite, son objet, sont essentielle­
ment l’oeuvre de la cupidité. Il est donc logique qu’elle se mène et se 
soutienne partout à l’aide du mensonge.

Vous êtes-vous parfois arrêtés à récapituler la série des mensonges 
dévoilés depuis trois ans et demi? Mensonges diplomatiques, mensonges 
politiques, mensonges de guerre, mensonges d’affaires; mensonges dans 
la victoire, mensonges dans la défaite; mensonges sur les sentiments des 
peuples, mensonges sur les actes des gouvernements; mensonges sur la 
situation des armées, des flottes, des pays tout entiers; mensonges des 
Allemands sur les Alliés, mensonges des Alliés sur les Allemands; men­
songes sur la Bulgarie, sur la Russie, sur la Grèce, sur l’Italie; mensonges 
par suppression de la vérité, mensonges par dénaturation des faits, men­
songes par invention des fables les plus audacieuses. Notez qu'il n’est ici 
question que des mensonges aujourd’hui reconnus de tous: combien 
d’assertions et d’oracles, encore acceptés comme vérités incontestables, 
passeront à leur tour dans la catégorie des plus audacieux mensonges?

Ce qui est effroyablement grotesque, c’est que tant d’impostures éta­
lées au grand jour ont produit jusqu’ici le contraire de l’effet normal du 
mensonge dévoilé, qui est de mettre les dupes en garde contre les du- 
peurs. Cette saturation de mensonges a comme hébété les peuples. Ils 
ne rejettent une imposture évidente que pour accepter avec avidité un 
nouveau mensonge, plus grossier et plus effronté. Ils sont comme ces 
malheureuses victimes de l’alcool qui croient étancher leur soif morbide 
et guérir la brûlure qui les dévore en augmentant sans cesse la dose du 
poison qui les consume. Et les peuples prodiguent leur sang, leurs 
sueurs, les fruits de leur dur labeur aux bêtes de proie qui les grisent de 
mensonges afin de les pressurer tout à l’aise. Il n’est que juste d'ajouter, 
à l'acquit de la conscience publique, qu'il est presque impossible d’aper-


